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Marie s'en va 
s'en est allée 

Sur un air d'elle 

fait le tour 

d'ailleurs et d'ici 

Marie qu'on voyait 

celle-là est partie 

L'autre revient 

Je voyage 

et me suis 

Qui me rattrape 

saura me prendre 

Qui me verra 

dira maintenant 

Voilà que me voici 

Je fais Marie 

Qui mal en prit 

Marie s'en va 

s'en est allée 

Qui me plaira 

sera aimé 
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A dix heures ce matin 
le soleil accostait 
au port d'Agia Galini 

on s'est délestés des chandails 
on s'est allongés sur la jetée 
un livre ouvert 
déposé sur les jambes nues 

on a regardé la mer 
et les montagnes loin devant 

quelqu'un a plongé 
du bout du quai 
longtemps il a nagé 
puis on l'a oublié 

il faisait si chaud 
si clair et si calme 
qu'on ne se parlait pas 

quand le soleil 
s'est réembarqué 
vers cinq heures 
on s'est levés 
pour aller boire 
au café 
et passer le temps 
à jacasser jacasser jacasser 
jusqu'au milieu 
de la nuit 

01.12.75 

Michel Lemay 
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